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 Quels liens entre diminution de la consommation en eau et 

diminution de la population? 

 

 Quels effets de la diminution de la consommation en eau et de la 

diminution de la population sur la mutation des services? 

 

  Quelle part de la technique et du territorial (social et spatial) dans 

ces mutations?  

Quelles adaptations des services d’eau à un contexte de 

demande décroissante?  
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Des communes en décroissance 

Source: L.Lainé à partir de Géoclip Colloque PIREN-Seine 6-7 octobre 2016 



 

Diminutions des consommations en eau potable: 

caractérisation    
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La baisse de la consommation: un changement structurel 

intensifié par des situations de décroissance urbaine 

 Des soldes migratoires négatifs sur la 
période 1975-2012 non compensés par de 
faibles soldes naturels 
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les dynamiques de la ville-centre avec cependant une perte de population bien moins 

importante sur toute la période. Le déclin de la ville centre est alors beaucoup plus prononcé 

qu’en périphérie.  

 

À Vitry-le-François et à Romilly-sur-Seine, la baisse démographique et les mutations 

économiques se sont accompagnées d’une précarisation de la population. Le pourcentage de 

ménages à bas revenus est important et les taux de pauvreté élevés83. Cette précarisation 

s’accompagne de carences liées à la fragilité sociale, qu’elles soient sanitaires, psychologiques et 

éducative.  

 

 

Source : Recensements annuels de population (INSEE, 1968-2012) 

Évolution de la variation de la population de la commune de Vitry-le-François et de son Aire Urbaine 

entre 1968 et 2012 (en %) 

 

Enfin, le déclin continu de la ville d’Épernay peut s’expliquer par la faible croissance de 

l’emploi sur le territoire et la forte spécialisation de son économie dans la production et la 

vente de champagne. Le territoire peine à retenir ses jeunes ce qui témoigne d’un manque 

d’attractivité84 . La faible croissance de l'emploi ainsi que le manque de certains postes 

qualifiés, de cadres en particulier, expliquent en partie cette situation85. Bien que les inégalités 

soient marquées,  les revenus de la population sont relativement élevés grâce à la viticulture86. 

                                                
83

 Le taux de pauvreté (part de la population vivant sous le seuil de pauvreté) est de 27,2% à Vitry-le-François et 

de 25% à Romilly sur Seine. Pour comparaison, le taux de pauvreté est de 15,2% dans l’Aube, 13,6% dans la 

Marne et de 13,9% à l’échelle nationale (RGP INSEE, 2012) 
84

 CUNNINGHAM-SABOT E., FOL S., ROTH E., WOLFF M., 2013. Op. cit.., 49p 
85

 ENGUIX M., 2011. « Épernay », Alternatives Économiques Poche, N°050, juin 2011, pp.26-29  
86ENGUIX M., 2011.Ibid., p.27 
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• Décroissance démographique et 

économique 

- Départ des entreprises 

- Diminution de la population 

- Vieillissement et paupérisation 

 

 

• Changements démographiques 
- Décohabitation des ménages 

- Départs des centres-villes, arrivées 

dans les communes rurales 

périphériques (périurbanisation) 

Source : Recensements annuels de population (INSEE, 1968-2012) 

Évolution de la variation de la population de la 
commune de Vitry-le-François entre 1968 et 2012 (en 
%) 
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La baisse de la consommation: des changements dans les 

pratiques des usagers 

– Économies d’eau  

– Recours à la récupération d’eau de pluie 

– Équipements moins consommateurs d’eau  
 

 Évolution de la facture d’eau d’un habitant 

de Romilly-sur-Seine 

Pour l’usager, une baisse des 

consommations mais une facture 

qui augmente 
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L’augmentation des impayés: une vulnérabilité sociale 

grandissante pour l’accès à l’eau 

 53 

informations et des données récupérées auprès des centres communaux d’action sociale 

(CCAS) et des départements en charge de la gestion des Fonds Solidarité Lo gement (FSL)109.  

 

Examinons tout d’abord les statistiques des services d’eau concernant les impayés. Pour le 

service d’eau de Romilly-sur-Seine et de Vitry-le-François, les taux de factures impayées sont 

bien supérieurs à la moyenne nationale (0,9 % en 2014110) : 4,7 % à Romilly-sur-Seine avec 

une augmentation de 62 % entre 2007 et 2013 et 4,5 % à Vitry-le-François avec une 

augmentation de 50 % sur cette même période.  Concernant Épernay, le taux d’impayé, s’il 

augmente légèrement, reste proche de la moyenne nationale ce qui peut s’expliquer par la 

moindre précarité de la population en comparaison avec nos deux autres communes.  

 

Évolution des taux d’impayés (%) et du prix (en m3) des communes de Romilly-sur-Seine, Vitry-le-

François et Épernay, entre 2008 et 2014 

 

  

Source : L .Lainé, à partir des données Sispea 

(ONEM A, 2008-2014) et des rapports annuels sur le 

prix et la qualité de l’eau et de l’assainissement des 

service d’eau de Romilly-sur-Seine, Épernay et Vitry-le-

François.  

 

 

 

 

 

                                                
109 La mission du FSL est d’accorder des aides financières, sous certaines conditions, à tout occupant de 

logement se trouvant dans l’impossibilité d’assumer leurs factures. Pour l’eau, cette aide financière prend la 

forme de subventions ou d’abandons de créances. 
110 D’après le rapport annuel de l’ONEMA (2015) 
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l’assainissement des service d’eau de Romilly-sur-Seine, Épernay et Vitry-le-François  

Évolution des taux d’impayés (%) et du prix (en m3) des communes de Romilly-sur-Seine, 

Vitry-le-François et Épernay, entre 2008 et 2014 
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Quels impacts pour les services d’eau?  

Appréhension à travers une série d’entretiens 

Quelle connaissance et 

quelle prise en compte des 

recompositions de la 

demande ?  

 

 

Quels effets de la 

décroissance sur la gestion et 

la mutation des services?  

 
 

 

 

o Services techniques des collectivités 

o Services d’urbanisme des collectivités 

o Élus locaux 

o Gestionnaires 

o Centres communaux d’action sociale 

o Bailleurs sociaux 

o DDT (Marne, Aube) 

o Agence de l’eau  

o ARS 
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Un certain déni de la décroissance 
 

 

La diminution des consommations, un impensé 

« Le sujet est délicat donc il n’y a pas vraiment de débat car on ne peut aujourd’hui 

pas dire qu’il ne faut pas réduire la consommation. Ça n’est pas possible de tenir un 

tel discours. Du coup, les baisses de consommations ça reste un impensé, un tabou ». 

(Service technique, Épernay) 

 

Dans la planification, une volonté de retrouver la croissance… 

« Une démographie qui ne progresse pas, révélatrice d’un potentiel d’attractivité 

résidentielle »  (Rapport de présentation du PLU, Épernay - 2006) 

 

« On a une population qui baisse légèrement mais on fait tout en sorte pour que la 

croissance reprenne. On travaille sur l’aspect économique pour attirer des entreprises, 

sur l’offre de logement pour attirer un nouveau type de population, sur la voirie pour 

rendre la ville plus agréable. » (Elu, Romilly-sur-Seine) 

 

… mais des projections démographique peu optimistes 
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Le maintien d’une offre d’équipement 

« ….il faut développer des réseaux sans attendre qu’une entreprise ou qu’un 

propriétaire tombe du ciel. (…) On met d’abord le réseau en place et après 

l’entreprise vient s’installer. » (Service technique, Vitry-le-François) 

 

« (…) aujourd’hui il y a pas mal de vacance. Mais si demain tous ces 

logements vides sont occupés et qu’on a rétrécit le réseau, il va falloir le 

redimensionner à la hausse. Ça n’a pas de sens. »  (Services techniques, Épernay) 

 

 

 

 

 

 

“Les solutions sont dans le réseau” 

 
• Gestion patrimoniale 

oRenouvellement des réseaux 
o Réparation des fuites 
 

• Sécurisation des prises d’eau potable (qualité) 
o Fermeture des captages à risque (urbains) 
o Rationalisation : concentration sur quelques points 
 

• Interconnexion des réseaux pour mieux desservir le territoire 
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Coopération des territoires  

 
• Mutualisation des équipements, de la ressource, de la gestion 

o Trouver de nouvelles économies d’échelle 

o Rechercher une croissance non plus dans le développement du service et 

des consommations mais en étendant les territoires de gestion 

o La loi NOTRe qui vient accompagner cette dynamique 

 

• Des formes renouvelées de solidarité territoriale 
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Conclusion 

• Des choix techniques qui restent relativement conventionnels 

 

• Solidarité technique, solidarité spatiale, quid de la question sociale?  

 

• Une mutualisation qui s’accompagne du principe nécessairement 

collectif  du service…  

• ….mais d’autres rationalités semblent guider les modes de 

consommation  

 

• Des outils de prospective de la demande qui semblent inadaptés 

 

• L’enjeu d’une meilleure connaissance de la demande et d’une 

meilleure articulation entre les outils de planification, la décision 

politique et les mutations urbaines 
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